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Par DIDIER PONCET SALIN OIS, Maiftrede la Mufique
de Monfeigneur le Prince d’Oranges
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MONSEIGNEVR LE PRINCE D'ORANGE, COMTE DE

NASSAYV, CATZENELLENI} OGEN, DIELT Z VIANDEN, BVREN,
Leerdamme &c: Baron de Breda, Dielt, Grnmbs:rghes, Arley. 8{c: Seigneur de L'annoy,
" Steenberghes, Warnefton, Noferoy &c: Vifconte hereditaire d’Anuers,& ae
~ Befangon &¢: Cheualierde’Opdredela Thoifon ¢’Or &¢:

MONSEIGNEVR

2e Ot paffex quatre ans queiay | ‘honnenr d'eftre domefRique de voftre tres Illuftre maifon,

o4 pour Maiftre de la Mufique, durant lequel temps, iay femblé eftre plongé dans Yn profond

~
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SRR fommeil, fans beaucoup d’apparence de méuciller, il eft Yray, mas c eftoit pour mieux me-
S 080 J22 diter | <o~ concepuoir quelque beanx trait dema profefSion , affin de les produire Yn tour,
02T 00 plus gande perfection, te me  fuss en fin eneillé par les frequentes p.rzerei de mes amis, a
defirs defquelz Youlant Jatisfaire , 12y mis en J‘Vf yﬁqu.e,do.uze @,’[eaumes de Dawusd felon la 'De)ﬁor.z de
Monfienr des-Portes Abbéde'T byron: fubiett alaerite digne d'vn plus dote que moy, :gfﬁn de mieux:

émonnoir les ames deuotes, leurs donnans les mefmes recentimenty, qwanoit le premier Chantre Propbete

Royal, Authenr d iceux.ie me fuss toutes fots ¢/tudie de les relener <o~ envichir des plus beaux accordz,que
.2

- macapacite m'a permis ,m’accommodant de tout mon pofsible ala parole. Ceft Yn petit labeur que {a-

giance comme pouy arres des autres qui le fusnront lefquelz comme celuy cy, [et etteront aux piedz de Yo~
¢ : _ . « 1 . ' N 4 3 | ¢
‘ ﬁre Excellence,affin d'anoir bonnerr de /4 proteétion, ¢~ qui U'affeurerat de la fidelite de I Autbenr, qus

J

| . —t, .
nedefire é ue d’eflre toute fa'bic califie du Nom de

Monlfcigneur . -
aciad s Vofize tres-humble, tres-obeiffant, & tres-fidel Serujteur =
. g oor v Didier Poncet.
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%tminﬁr la Mufique de M. bn]feur Poncet.

C’Eﬁ donc oy mon Poncet , qui monftre en cet efcripe
-4Comme font des accords les plus douces merueilles.
Tu nousdonne fubie& de prifer ton eiprit A
Si nous le comprenons d afiez do&es oreilles.

G.B.
Aultre,
L 7 Eux tu fcauoir la Quarte & la Quinite An geliqué

Et le Septiemeaccord, que le Ciel nous aprend
Chante {ans dégui{cr de Poncet laMufique
Car relatiuvement fon ceuure les compren d.

A.D.
Aultre.

% -
N

Lufieurs ont tel pouuoir par leur douce harmonie¢
Que pouflant vn fredon nous rauiflent le cceur
Mais Poncet fe taifant, fe rend noftre vainqueur

Et poflede noz fens d vne douce manie.

 Qolandde Montrichard. B.
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Qde {ur les Pleaumes de Monficur Poncet.

L./f M; uf 1que fans difcord Riche de tant de beaux traitz,

Le Cielnous a fait connoiftre Bruflant des plus faintes flames,
Pour monftrer que par l'accord - Faudroit 1l d’ autres attraity
Toutes chofes prennent leftre_, Pour rauir des bonnes ames?

St le Chagrin foucienx - Lamatierevient des Ceux

Se campe dans noz penfées Puis Dauid nons la formée:

Ces accordz Venus des Cienx Mass pour nous en fermr MIenX
L.es gueriront offencées Deux diners Font animée

L'art de 'vninduftrienx
A fait fa R ythme immortelle_.
Et le fon melodienx :

De [ autre vend ' ennre tellew,
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